
Dieu sembla nous combler de ses divines consolations:
c'était pour nous encourager à gravir de nouveau le Cal-
vaire, car voilà que les difficultés croissent avec les jours-;
mais nous mettons notre confiance dans la croix du Sau-
veur, sachant qu'elle est la pierre fondamentale des
maisons du Bon-Pasteur.

A la fin de Mars, Monsieur notre digne aumônier M. Du-
mesnil, qui s'était toujours dévoué avec tant de zèle au
bien de ce monastère et à l'instruction de nos enfants,
repartit, pour le Canada. Nous en fûmes bien affligées.
Tous les membres de notre petite communauté lui conser-
veront à jamais un souvenir de vive gratitude. * Nous sen-
times son absence particulièrement le Jeudi, le Vendredi
et le Samedi-Saint, que nous passâmes sans avoir aucun
office. Nous nous efforçâmes de réciter alors avec plus de
ferveur celui de notre bréviaire. Mais auel sacrifice !.
Dieu le voulait ainsi. Fiat. Le jour de Pâques, arriva le
R. P. Gomey pour nous servir de chapelain. Cet ecclé-
siastique péruvien a une grande bonne volonté pour nous
donner les secours spirituels; il confesse nos pénitentes et
nos enfants. Le père Peypus est notre confesseur ordi-
naire; Sa Révérence est aussi bien dévouée au Bon-Pas-
teur. Nous n'avons pas de Supérieur fixe, nous espérons
,en avoir un après le sacre de Monseigneur. Pour le
moment, nous nous adressons à Monseigneur le Nonce, qui
daigne nous appeler ses filles; Son Excellence nous
répond toujours de la manière la plus obligeante et la plus
gracieuse. Le vif intérêt que cet éminent Prélat porte à
notre monastère mérite une autre récompense que celle de
nos sincères remerciements. Ses hautes qualités nous le
font comparer à lauguste Pie IX, dont il a l'honneur d'être
le neveu.

Mesdames Roca, Matute et-Garcia, nos principales bien-
faitrices, aiment beaucoup le Bon-Pasteur; elles méritent
toute notre reconnaissance. Nous avons essayé de la leur
témoigner le jour de la bénédictiob de la maison, 15 Octo-
bre ; jusque-là, notre pauvreté ne noUs avait pas permis de
faire faire des grille's comme le demandent nos saintes
règles, enfin peu à peu nous y parvinmes. Voici comment


